Dimanche 11 janvier

 L’Elu de   Dieu ,tel que nous le décrit le prophète Isaïe, n’est pas l’homme qui en impose, l’homme qui s’impose et qui dit « me voici », il est l’homme habité par une douceur qui ne se fait ni faiblesse, ni lâcheté   mais une douceur qui laisse une authentique place à l’autre.  L’Elu de Dieu ne fait pas parler de lui, il ne hausse pas le ton mais il est discret d’une discrétion qui permet à l’autre d’exister.
Il est celui qui ne brisera pas « le roseau qui fléchit ou il n éteindra pas la mèche qui fume », il est celui qui relève, celui qui fait confiance, celui qui croit en la capacité de l’autre de devenir plus grand que ce qu’il est. Oui il n’enferme personne dans un jugement tout fait. L’élu de   Dieu est celui qui délie l’homme de ses chaines, celui qui rend la vue aux aveugles enfermés oui, il est celui qui au nom de Dieu redonne vie et ouvre des chemins d’Espérance.
Ce portrait de l’élu va trouver écho dans la personne de jésus.  Son baptême qui inaugure sa vie publique, sa vie ou il va être le témoin au cœur du monde ou il vit de l’exigence de la justice, de la guérison que Dieu veut pour chaque homme et chaque femme.  Même l’homme ,le plus éloigné de Dieu, va trouver en lui, s’il se laisse rejoindre par sa parole, une seconde chance, une invitation à une conversion qui se fait joie de vivre au contact du pardon, de la parole libérée qui devient parole d’Espérance.   Par son baptême Jésus est venu révéler au monde qu’il est aimé de Dieu, quelque soit les turpitudes, qui l’habitent.
Pour jésus son baptême, celui auquel il consent, c’est la révélation de sa mission comme messager de la tendresse de Dieu qui vient guérir et fortifier toute chair. Si le baptême pour jésus se fait mission, il n’en est pas autrement pour les baptisés que nous sommes.
Le baptême n’est pas une protection, un talisman, il est la manifestation, au cœur de nos vies, de l’amour et de l Esperance que Dieu veut donner à chaque homme.  Quand je suis baptisé, ce sont mes paroles, mes actes, qui sont invités à ouvrir des chemins de tendresse, des chemins d’authenticité partagée.  Le baptême, mon baptême m’invite à être un autre christ, particulièrement pour les plus cabossés de la vie.
Avec une montée en flèche des mouvements identitaires, le baptême ne fait pas de moi un nouveau croisé pour la défense de la foi, le baptême fait de moi un alter Christus, un autre christ pour le monde d’aujourd’hui ,particulièrement avec celui avec qui je suis en lien, la ou je suis enraciné. 
Être un autre christ    par une proximité de vie avec des hommes et des femmes qui sont parfois en grande souffrance, en attente d’une parole qui leur dise que leur vie, même imparfaite, n’est pas une vie vaine.  Le baptême ne fait pas de moi un moraliste mais m’appelle à être un consolateur, une oreille attentive et discrète.  Le baptême ne m’autorise pas à juger les paroles et les actes des autres mais il m’invite à construire la ou je suis la justice qui se fait défense du méprisé, de l’harcelé, C’est dans ce combat incessant que je pourrais moi aussi devenir l’Elu de Dieu car il nous a faits à son image et il a fait de nous   ses enfants d’adoption
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